
Epreuve d'Histoire des Arts du DNB 2011
Thème: «     L'art et la corrida     »  

Programme :
Voici une sélection d'œuvres sur ce sujet à partir desquelles vous pouvez travailler. 

                    Arts plastiques : Etude  de  « Heraclés et le taureau crétois » et « La mort du torero » 
(1933) de Pablo Picasso (annexe 2). 
                    Musique :  « La corrida » (1994) de Francis Cabrel
                    Art du langage : Etude des textes :« Voyage en Espagne » de Théophile Gautier ( 1843)
                                               « Arènes sanglantes » de Vicente Blasco Ibanez (1908)

Consignes :
En utilisant comme support une page Netvibes, (annexe 1) vous devrez présenter votre travail à 
l'oral par groupe de trois élèves. Chaque élève présente une œuvre au choix de préférence parmi 
celles présentées:
Votre oral de 10 minutes comprend 2 parties:
1/ présentation de l'artiste et analyse de l'oeuvre
2/ Expression personnelle  et jugement critique en développant 3 arguments différents

Conseils:
Consultez des documents accessibles, en commençant par les plus faciles : dictionnaires, 
encyclopédies, manuels d'histoire-géographie de 3ème, livres documentaires, sites compréhensibles 
et bien organisés

Les questions et la grille  jointes vous aident à cerner l'essentiel. Vous pouvez ajouter d'autres 
informations issues de vos recherches, pourvu qu'elles servent à la compréhension de l'oeuvre et de 
l'artiste.

N'essaie surtout pas d'apprendre ton texte par cœur. L'auditoire va s'en apercevoir et tu risques 
d'avoir un trou de mémoire le jour de l'exposé. 

Entraînement à l'oral :
Ton discours a été préparé sur des fiches,  page netvibes, Exerce-toi à parler plus fort que le ton 
normal de conversation. 

 Enregistre ensuite ton discours sur un magnétophone afin d'adopter un style plus 
détendu et plus naturel, d'abord sans t'occuper du minutage. 

 Imagine-toi devant un public et regarde devant toi en balayant les auditeurs du regard. 

 Écoute l'enregistrement et repère les faiblesses, les fautes de langage à corriger. 

 Enregistre finalement ton exposé en le minutant. Il devrait être meilleur, car tu es de 
plus en plus familier avec le contenu. 

           Si possible, fais un exercice final dans la salle où tu présenteras ton exposé, avec les 
appareils nécessaires. 
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Art du langage :

Voyage en Espagne, Théophile Gautier (1843)
Montes, au lieu de s'avancer comme d'habitude au milieu de l'arène, se posa à une vingtaine de pas 
de la barrière, pour avoir un refuge en cas de malheur : il était fort pâle, et, sans se livrer à aucune 
de ces gentillesses, coquetteries du courage qui lui ont valu l'admiration de l'Espagne, il déploya la 
muleta écarlate, et appela le taureau qui ne se fit pas prier pour venir. Montès exécuta trois ou quatre 
passes avec la muleta,tenant son épée horizontale à la hauteur des yeux du monstre, qui tout à coup 
tomba comme foudroyé et expira après un bond convulsif. L'épée lui était entrée dans le front et 
avait piqué la cervelle, coup défendu par les lois de la tauromachie, le matador devant passer le bras 
entre les cornes de l'animal et lui donner l'estocade entre la nuque et les épaules, ce qui augmente le 
danger de l'homme et donne quelque chance à son bestial adversaire.
Quand on eut compris le coup, car ceci s'était passé avec la rapidité de la pensée, un hourra 
d'indignation s'éleva des tendidos aux palcos : un ouragan d'injures et de sifflets éclata avec un 
tumulte et un fracas inouïs. « Boucher, assassin, brigand, voleur, galérien, bourreau! » étaient les 
termes les plus doux. «  A Ceuta Montès ! Au feu  Montès ! Les chiens à Montès ! Mort à l'alcade ! 
« […] Les vociférations ne suffirent bientôt plus ; l'on commença à jeter sur le pauvre diable des 
éventails, des chapeaux, des bâtons, des jarres pleines d'eau et des fragments de bancs arrachés. […] 
Quant à Montès, il était livide, son visage verdissait de rage, ses dents imprimaient des marques 
sanglantes sur ses lèvres blanches, quoiqu'il affichât un grand calme et s'appuyât avec une grâce 
affectée sur la garde de son épée, dont il avait essuyé dans le sable la pointe rougie contre les règles.
Questions:
A quel moment d'une corrida correspond ce passage ? Qui est Montès ?
Quels sont les deux temps verbaux dominants ? Justifiez leur emploi
Au début du deuxième paragraphe, qui désigne le pronom «  on » dans «  quand on eut compris le 
coup » ? Pourquoi le narrateur a-t-il choisi ce pronom ?
Comment le public se manifeste-t-il ? Relevez six mots qui vous le montrent ?
Le narrateur partage-t-il le jugement de la foule ?
Quelles expressions vous l'indiquent ?

Second texte : Vicente Blasco Ibanez, Arènes sanglantes (1908) 
 Et les toreros dont les yeux clignaient, éblouis par cette violente transition, sortirent de l'ombre à la 
lumière, du silence au vacarme du cirque, où la multitude s'agitait sur les gradins avec des houles de 
curiosité et où tout le monde se tenait debout pour mieux voir. 
Ils s'avancèrent, subitement rapetissés par l'immensité de la perspective, dès qu'ils mettaient le pied 
dans l'arène. Sous le soleil qui allumait dans leurs broderies des reflets irisés, ils ressemblaient à des 
marionnettes scintillantes. Leurs mouvements gracieux exaltaient les spectateurs, provoquaient des 
transports analogues à ceux de l'enfant qui s'émerveille d'un jouet extraordinaire. Ce vent de folie 
qui, à certaines heures, soulève les multitudes, qui fait courir dans le dos un frisson nerveux et qui 
donne la chai de poule sans qu'on sache pourquoi, secoua toute l'assistance. Les uns 
applaudissaient; d'autres plus exaltés, criaient ; l'orchestre rugissait. Et, au milieu de ce brouhaha 
qui éclatait à droite et à gauche, depuis la porte de sortie  jusqu'à la loge de la présidence, les 
quadrilles défilaient avec une lenteur solennelle, compensant la brièveté du pas par les jolis 
mouvements des bras et par le balancement des corps. Dans le cercle de ciel bleu tendu au-dessus 
du cirque, des pigeons blancs volaient, effrayés par le grondement qui s'élevait de ce cratère de 
briruqe. 
A mesure qu'ils cheminaient dans l'arène, les toreros se sentaient d'autres hommes. Ils exposaient 
leur vie pour quelque chose de plus que l'argent. Les hésitations, la terreur de l'inconnu, ils avaient 
laissé tout cela derrière la clôture. Maintenant, ils foulaient le sable, ils étaient en présence du 
public. Ca, c'était la réalité :! La passion violente de la gloire, le désir de surpasser les camarades, 
l'orgueil d'être forts et habiles aveuglaient ces âmes simples et barbares, leur faisaient oublier toute 
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appréhension, leur inspiraient une brutale audace. 
Gallardo s'était transfiguré. Il se redressait en marchant, pour hausser sa taille; il se mouvait avec 
une arragance de conquérant, jetait de tous côtés des regards de triomphateur, comme si ses deux 
donfrères n'eussent pas existé. Tout lui appartenait, le cirque et le public. […] 
Tout à coup, dans l'instant où le taureau se jetait sur lui, il fonça, l'épée en avant. Ce fut un rencontre 
violente, sauvage. Pendant une seconde l'homme et la bête ne formèrent qu'une masse, et, ainsi 
accolés, ils firent ensemble quelques pas sans que l'on pût distinguer qui était le vainqueur: l'homme 
ayant un bras et une partie du corps engagés entre les cornes, la bête baissant le front et se démenant 
pour saisir à la pointe de ses terribles armes le pantin bariolé d'or et de couleur qui tâchait de s 
dérober en sautillant.
Enfin le groupe se divisa, la muleta tomba par terre comme une loque et le diestro,les mains libres, 
sortit du corps à corps en vacillant sous la violence du heurt; mais, à quelques pas plus loin, il reprit 
son équilibre. Son costume était en désordre, sa cravate flottait hors de son gilet, prise et déchirée 
par une corne.
Le taureau poursuivit d'abord sa course avec la rapidité de l'impulsion première. Sur son large cou 
se distinguait à peine la poignée rouge de l'estoc enfoncé jusqu'à la garde. Puis l'animal s'arrêta, 
oscilla dans un mouvement douloureux qui ressemblait à une révérence, plia les genoux de devant, 
inclina la tête jusqu'à toucher le sable avec son mufle qui beuglait, et finit par se coucher dans les 
frissons de l'agonie.
Ce fut à croire que le cirque s'écroulait, que les briques s'entrechoquaient, que la foule, debout, pâle 
et tremblante, était saisie de panique, tant elle gesticulait et agitait les bras. Le taureau mort ! Quelle 
estocade! Pendant une seconde tout le monde avait cru le matador accroché par les cornes, tout le 
monde s'était attendu à le voir rouler sanglant sur l'arène; et on; le voyait sur pied, encore étourdi 
par le choc, mais vivant et souriant. La surprise et l'admiration portèrent au comble l'enthousiasme.
« Ah! Le brutal! Criaient sur l'amphithéâtre les aficionados qui ne trouvaient pas d'expression plus 
juste pour exprimer leur émerveillement. Le sauvage ! »
Et les chapeaux volaient dans l'arène, et une gigantesque recrudescence d'applaudissements, pareille 
à une averse de grêle, courait de gradin en gredin, à mesure que le matador s'avançait dans le 
redondel, le long de la barrière, jusqu'en face de la présidence. 
L'ovation éclata, formidable, lorsque Gallardo, ouvrant les bras, salua le président. Tout le monde 
criait, réclamait pour le diestro les honneurs de sa maîtrise. Il lui fallait lui donner l'oreille. Jamais 
cette récompense n'avait été mieux méritée. Des estocades comme celle-là, on n'en voyait guère. Et 
l'enthousiasme fut plus grand encore lorsque le valet de piste remit à l'espada un triangle sombre 
poilu et saignant : le bout d'une oreille de la bête.

Questions:
A votre avis, quelles représentations ce récit donne-t-il de la corrida ?
Relevez et expliquez les champs lexicaux, les métaphores et les comparaisons qui caractèrisent :
le lieu où se déroule la corrida,
les toreros,
le public.
Quelles oppositions relevez-vous entre l'extérieur du lieu et l'intérieur ?
Que symbolisent-elles pour les toreros ?
En quels termes le taureau et l'homme sont-ils décrits pendant le combat ? Quelle impression 
dominante se dégage de chacun d'eux ?
A travers ces descriptions, quelles représentations le narrateur donne-t-il du lieu, du public, du 
taureau,  du torero ?
Quelle est la visée de ces descriptions ?
Qui est le narrateur ? Qui voit la corrida ? De quels endroits ? Quel est le statut du narrateur ?
Relevez les étapes de la rencontre . Comment le narrateur crée-t-il une tension dramatique ?
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Quels sentiments Gallardo éprouve-t- il en entrant dans l'arène ?
Quelle modification physique entraînent-ils ?
Relevez les expressions par lesquelles le narrateur désigne le torero . Qui l'emporte, le taureau ou le 
torero ? De quelles qualités ce dernier a-t-il fait preuve ? Quelle double image ce récit donne-t-il du 
torero ?

Art visuel :

Héraclès et le taureau crétois, détail d'un lécythe attique à figures noires, v. 480-460 av. J.-C., musée 
du Louvre 
http://fr.academic.ru/pictures/frwiki/50/270px-Lekythos_Cretan_bull_Louvre_F455.jpg

La mort du toréro.  Picasso.
http://lh6.ggpht.com/_iZd0b9YsFpk/RpJsz3y81HI/AAAAAAAAAxE/2S8OtUBG5Io/s640/1933%

20Corrida%2C%20la%20mort%20du%20torC%CC%A7ro_5.JPG

Deux représentations différentes d'un même animal.

Références bibliographiques :
• Piot, Olivier. Pablo Picasso. Les Clés de l'actualité (Toulouse), 24/04/2003, 528, p.7-8 
• Picasso et les maîtres. Le Petit Léonard (Dijon), 10/2008, 129, p.12-18 
• Qu'est-ce que le cubisme ?. Le Petit Léonard (Dijon), 04/2005, 091, p.22-26 
• Fauchereau, Serge. Picasso. Cercle d'art, 1996. Picasso., 63 p. ill.couleur 
• Chalumeau, Jean-Luc. Cubisme. Cercle d'art, 1996. Découvrons l'art - 20e siécle 

Ressources internet :
• Haguier, François. Pablo Picasso : la genèse [en ligne]. Artsversus, 2006 [consulté le 

01/10/2010]. <http://www.artsversus.com/pablopicasso/textpers.html> 

• Alfandari, Agnès. La visite du Musée National Picasso [en ligne]. Musée Picasso, 2003 
[consulté le 01/10/2010]. <http://www.musee-picasso.fr/pages/page_id18523_u1l2.htm>

• http://hercule.travaux.free.fr/travail7.htm  
•  
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Art du son : La corrida  (1994) de Francis cabrel 
http://www.paroles-musique.com/paroles-Francis_Cabrel-La_Corrida-lyrics,p4836

Sources bibliographiques :
http://www.dailymotion.com/video/x2g0t1_francis-cabrel-la-corrida_music
http://www.rfimusique.com/siteFr/biographie/biographie_8907.asp
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Annexe 1
 FICHE METHODOLOGIQUE – ORAL HISTOIRE DES ARTS 
Que dois-je dire dans mon exposé oral ? 
I- Introduction, parmi les différents supports proposés, j’ai choisi : 

a- Un tableau, une affiche, je dois rechercher : 

Année de création 

Nom de l'artiste 

année de naissance, de mort 

lieu de conservation 

b- Musique, opéra, je dois rechercher : 

Année de création 

Année d'édition 

Nom du compositeur 

c- Un texte, un poème, un roman, je dois rechercher : 

Nom de l'écrivain 

année de naissance de mort 

année de naissance de mort 

lieu de la première représentation 

= j’utilise ces éléments pour faire une brève introduction de l'oeuvre, la présenter en la 
décrivant rapidement. 
II- Situer l'oeuvre dans son contexte historique et artistique : 

a- Contexte historique : l’époque où l’oeuvre a été réalisée. 
Faits historiques importants. 
Evènements sociaux, politiques à noter qui peuvent permettre de mieux comprendre l’oeuvre. 
Climat social particulier ? 

b- Contexte artistique : 
s’inscrit-elle dans un mouvement artistique particulier ? 
Dates ou périodes importantes : qui peuvent permettre de contextualiser l’oeuvre. 
Comment la société a-t-elle accueilli l'oeuvre à sa sortie ? 
Accueil favorable ? Condamnation et opposition ? Les deux ? 
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Un courant artistique, des personnes ont influencé l'artiste ? ? 

Régime politique qui aurait pu inspirer l'artiste ? ex : Le dictateur de Chaplin. 

c- Particularités de l’artiste : 

Des évènements de sa vie privée l'ont influencé ? 

Quelle est la position de l'artiste par rapport au thème traité ? 

Remarque 
Il faut employer le vocabulaire spécifique au cinéma, à la musique, à l'art, à la littérature: 
(couleurs, sons, rythmes, formes, récit, style, scène, mots, phrases, lumière, évocation, 
symboles...). 
III- Similitudes et différences dans le traitement du thème : 

L’intérêt de traiter le même thème à travers trois oeuvres différentes est de croiser vos 
regards. 
Quels sont les points communs ? les différences entre les oeuvres ? 
Parlent-elles du sujet de la même façon ? 
IV- Expression personnelle et jugement critique : donner votre avis. 

Dans cette seconde partie, il n'y a pas de "bonne" ou de "mauvaise" réponse. Dites ce que vous 
avez ressenti, aimé ou pas aimé dans l'oeuvre en le justifiant par un vocabulaire précis du 
registre des émotions et des sentiments et en vous appuyant sur des exemples précis. 
Exemple : les couleurs, sons, formes, rythmes, récit, phrases, style, scène ou moments 
particuliers, lumière, contrastes... 
Il faut partir de l’oeuvre choisie, de ce que vous voyez, lisez ou entendez pour argumenter 
votre point de vue. 
V- Conclusion : elle doit être une brève synthèse sur l’oeuvre et permettre une ouverture 
sur le thème du sujet. 

Pour vous, l'artiste a-t-il réussi à transmettre son message ? 
Connaissez-vous des artistes actuels qui s'engagent sur des problèmes d'aujourd'hui ? 

Remarque : cette fiche est une fiche-type. La particularité des sujets peut vous entraîner à 
devoir modifier certaines parties, ou à ne pas tout dire. C’est normal. C’est une fiche-guide 
qu’il vous faut personnaliser. 
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Annexe 2: Grille d’analyse d’une image fixe, d'un tableau

sujet Dire en quelques mots quel est le sujet de l’image
impression Préciser quelle est la première impression que vous fait cette image.

Les deux lignes ci-dessus doivent être remplies très rapidement.
Nature de l'image Timbre-poste, carte postale, affiche de spectacle, photographie, tableau...
Technique utilisée Collage, photographie, montage, peinture à l’huile...
format Dimensions de l’image en réalité
contexte Où l’image est-elle normalement vue ? (musée, panneau publicitaire, 

magazine, album de famille,
...). Quand a-t-elle été produite ? Production unique ou en série ? Qui est 
l’auteur de l’image ?

cadre Valeur de cadre (gros plan, plan américain, etc...).
Angle de vue Plongée, contre-plongée, angle plat, ...
lumière D’où vient la lumière (les lumières) ? Quelle est son intensité ? Est-elle 

naturelle ou artificielle ?
couleur Couleur(s) dominante(s), intensité(s)
composition Comment l’image est-elle structurée, organisée ? (On peut faire un croquis)

- points forts de l’image
- lignes parallèles, perpendiculaires, cercle, triangle...
- s’il n’y a pas de lignes visibles : zones d’ombre, de lumière, de couleurs

Texte( rapport 
texte/image)

- distribution du texte dans l’image, typographie, couleur
- fonctions du texte
- texte hors de l’image ( légende ) : quelle(s) information(s) ?

profondeur Y a-t-il une profondeur (profondeur de champ) ? L’image paraît-elle plate ou 
non ?

dénoté Décrire l’image le plus objectivement possible : faire l’inventaire des 
éléments représentés,
interaction, relation texte-image,..

connoté Dire ce que l’image suggère pour vous ( donc de façon très personnelle et 
subjective)

Source : http:// www.crdp.ac-lyon.fr [consulté le 05/10/2010]
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